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les deux antres, co qui donna un peu de

lafniîchisscmcnt.

T) Oot.—Le cinq, il partit da camp
ennemi deux vaches qui vinrent on droi-

ture se joindre aux pr( mit^res qui avoient

été prifes. Ce môuie jour, il sortit du

fort dar.8 la nuit, avec le consenUinient

du major Preston, un nonmié Chénier et

deux Lodiu". pour venir api)orter deanoU'

velle« au géntral Guy Carleton.

6 Oct.—Le six s'est passé sans ((u'il y
eut rien d'extraordinaire.

i) 0.."t.—Le neuf d'oelobre, M. Makayo
fut envoyé avec M. Moiuiin et vinf;t volon-

taires (ianaiicn;! à la découverte au

cami) d(! M. MniitgonuTy, pour faire

<iuelfpies pri-onuiers. Ils reneonlrèroiit

une découverte de liuit hommes enne-

mis. Il y eut un j^etit combat dnns lequel

quelques B.ihtoniuùs furent tués et un
fait prisonnier, hriuel rapporta (pie les

défcrtcurs hortis de nos forts le 27 sep-

tembre et le 7 du pré.s(>nt mois étoient

pri.-ionniers au caui]) de l'ennemi. Il as-

sura qu'il n'y avoit en tout que mille

Bastonnois dans le.u's dilf renia

camps, y compris ceux uni éloient

répandus dans Its con)paj;;nes du sud,

••vec quelques can'idiens, et aux retran-

chements près de la maison 'de M. ILizcn.

Ia) major l'rexton lit .sortir du fort dans

la nuit M. Kicherv.lle et le Sr Leduc,

pour aller à MdUtréa! chaînés d'une lot

tr., pour viuimer avis au général (Juy

Carletdu de la position où étoit le fort

iSt-.Tean.

Leuiiemi, le dix. canonna beaucoup

et fit partir dix-neuf bateaux eliurgés de

malades au nombri' de deux cents avec

un culonel puni- la (îrande-Poinle.

10-14 Oct.—Depuis le dix jusipi'au

quatorze, il ne se paéaa rien d'eslraordi-

naire, sinon beaucoun de feu d'artillerie

tiré de part et d'auirt,, M. Fieemau, lieu-

tenant du 7c régiment, reçut iri boulet

de canon dans le dos, qui l'étendit mort

par t(!rre au milieu de la cour.

U-17 Oct.— Depuis le (piatoize jus-

qu'au dix-sept, le feu contiiuui île part et

d'aotre et les maisons de notre fort

furent beaucoup endounnagées Mes-

sieurs Robertf-DU, Kaiiiville et Antoine

Dupré partirent le dix sep» dans lu nuit,

pour porter dos ktlres au général Guy

Carleton.

20 Ocl.— Le vingt, M. Montgomory

envoya au fort un oUieier accon)pagué

d'un tambour, uour appreuilro au luiijor

Preston que le di.\-huit du présent mois,

le fort Chambly s'étoit rendu .1 l'ennemi

aprr-s nn joi:r et dsray tie siège, et qu'il

avuit été afsiégé le premier jour avec un

seul canon et la deniy journée avec, deux

et qu'ils avoient pvi-< tlaiw le fort treize

miUe trois cents livres de poudre, cent

ciiHiuante ipiart- ue farine et Ns dra-

peaux des régiments qui étoient à Si-

Jean, s-nis qu'il y eût peisonne d(! tué ni

blessé de part et d'autre, ce qui est bien

cxtraordiiiaiie, d'autant plus (]uo le fort

n'avoit pas été endommagé. Le comman-

dant (lu fort Chambly lit prier le major

Presion de lai^s(>r passer devant le fort 10

bateai-.x pour le trausoort de la garni

son et des feniuies et enfants qui étoient

prist)nniers, ce (jui lui fut accordé à ct)n-

( ition (jue ces bateaux côtoyeroient la

côte du sud. Il y avoit dans le foit de

Chambly lorsqu'il s'est rendu, dix picr-

riers, cin([ mortieiH, deux ciiuons de (jua-

tre. trois cents bombes. On nesçai: pour-

quoi le commandant s'est rendu sans

fane une plus grande lésiitance

Ce même jour, M. Lanorne, officier


